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Bulletin n° 7 - Janvier 2017 

1917 – 2017 : CENTENAIRE DE FATIMA 

Le message de Notre-Dame aux familles ! 

 

 Personne ne 
peut fêter deux 
centenaires. Profi-
tons bien de la 
grâce que nous 
donne la Provi-
dence de pouvoir 
fêter cette année 
les 100 ans de Fa-
tima ! 
 Les Appari-
tions de la Sainte 
Vierge à la Cova 
da Iria sont com-
me un précieux 
vademecum pour 

la vie chrétienne des hommes de notre temps. 
Elles peuvent se résumer en la révélation du 
Cœur Immaculé de Marie aux âmes et aux na-
tions pour les sauver.  
 Cette révélation a été faite directement à 
trois enfants : Lucie, François et Jacinthe, pastou-
reaux d’Aljustrel. Ils répondirent avec une grande 

générosité aux demandes de Notre Dame de Fati-
ma, spécialement François et Jacinthe. L’héroïcité 
de leurs vertus, acquise en peu de temps, a d’ail-
leurs fortement contribué à convaincre l’Eglise de 
l’authenticité des Apparitions de Fatima. 
 Nous vous proposons, chers parents, amis 
et bienfaiteurs, de consacrer ce petit bulletin, 
tout au long de l’année 2017, à une humble ana-
lyse de la vie des petits voyants de Fatima. Nous 
pourrons ainsi mieux mesurer les effets des appa-
ritions de l’Ange du Portugal et de Notre Dame 
sur ces enfants, ce qui nous donnera une idée des 
bienfaits que la Vierge de Fatima veut apporter à 
nos âmes, à vos familles et à l’école Sainte-
Philomène ; et, espérons-le, pas seulement une 
idée, mais aussi des résolutions fructueuses ! 

 

LES ENFANTS DE FATIMA  

AVANT LES APPARITIONS  

 

Qui sont ces trois enfants auxquels la Vierge 
Immaculée s’adressera et confiera les angoisses 
de son Cœur ? Quelle fut leur éducation, dans 
quel contexte familial grandirent-ils ? Etaient-ils 
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sages comme des images pieuses ? N’avaient-ils 
pas des défauts ? Se ressemblaient-ils ? … 
 Rendons-nous au hameau verdoyant d’Aljus-
trel, petit « oasis » dans l’aridité pierreuse qui 
l’entoure, et recueillons les témoignages de ceux 
qui les ont connus. 

 

Lucie dos Santos 

 

 Lucie était la plus âgée 
des trois. Née le 22 mars 1907, 
elle était la dernière des sept 
enfants que Dieu avait donnés à 
Antonio dos Santos et Maria 
Rosa. Petite campagnarde forte 
et robuste, pleine de bon sens, 
elle était capable, malgré son 
jeune âge, de garder un petit 
troupeau de brebis. Les traits de 
son visage n’étaient pas très 

délicats et son expression, un tantinet renfrognée, 
était éclairée par deux grands yeux noirs. Elle sa-
vait très bien s’occuper des enfants, les faisant 
jouer, leur racontant de belles histoires entendues 
ou inventées . « Quelquefois il y en avait huit, 
dix, douze, dans la cour de notre maison, témoi-
gna la plus âgée de ses sœurs. Toute heureuse, elle 
parait les plus petits avec des fleurs et du lierre ; 
elle organisait des processions avec des images 
pieuses, fabriquait des brancards, des reposoirs et, 
comme si on avait été à l’église, on chantait des 
cantiques à Notre Dame. Un de ses préférés était : 
No Céu, no Céu, no Céu, com minha Mãe estarei 
»... 
 « Quand Lucie était avec les enfants, encore 
toute petiote, nous étions tranquilles ». 
 Elle exercera tout naturellement cette auto-
rité douce et enjouée sur ses cousins François et 
Jacinthe, plus jeunes qu’elle. 
 Sa mère et son oncle, M. Marto, la décri-
vaient comme très vive, affectueuse, franche, ex-
pansive et fine. Elle aimait à se parer à l’occasion 
des fêtes : « les autres petites m’entouraient, 
nombreuses, et admiraient la beauté de mes paru-
res ; et je me rengorgeais d’être ainsi remarquée. 
Et Sœur Lucie d’ajouter en se taquinant : En vérité, 
la vanité était mon plus bel ornement » !  Elle 
jouissait d’une excellente mémoire (ce qui lui sera 
très utile pour rédiger dans les moindres détails 

ses souvenirs des apparitions), sachant parfaite-
ment son catéchisme, au point de pouvoir l’ensei-
gner à neuf ans. Il est vrai que sa mère était très 
zélée pour enseigner la doctrine à ses enfants et 
leur faire éviter le péché, le plus petit mensonge 
faisant intervenir aussitôt le manche à balai. Elle 
eut la permission de recevoir la première commu-
nion à l’âge de six ans, alors qu’elle était habituel-
lement donnée aux enfants de dix ans ; mais elle 
eut la grâce d’être interrogée par un saint prêtre, 
le R.P. Cruz, S.J., qui exprima un avis favorable à 
monsieur le Curé. 

 
François et Jacinthe Marto 

 
 « La valeur n’attend pas le nombre des an-
nées » : cet adage, vrai aussi au plan surnaturel, 
s’est vérifié chez les deux petits cousins de Lucie : 
Jacinthe et François qui moururent, respective-
ment à 10 ans et à 11 ans, en odeur de sainteté. 
 Il serait erroné d’attribuer aux seules appari-
tions de « la Belle Dame » leur sainteté de vie. Il 
est clair, en effet, que l’éducation exemplaire re-
çue dans le sein d’une famille profondément ca-
tholique contribua pour beaucoup à préparer le 
champ de leur âme aux grandes grâces qu’ils rece-
vront à Fatima et auxquelles ils se montreront fi-
dèles jusqu’au bout de leurs forces. D’autre part, il 
est certain que la pédagogie de Notre Dame peut 
et doit inspirer les parents soucieux de donner 
une éducation chrétienne à leurs enfants. 
 Ainsi, après nous être imprégnés de l’atmos-
phère très chrétienne qui régnait chez la famille 
Marto, les tempéraments respectifs et fort diffé-
rents de François et de Jacinthe retiendront notre 
attention. 

 

La famille Marto 

 

 Le R.P. 
Fernando Leite, 
à la recherche 
d’éléments bio-
graphiques sur 
Jacinthe et 
François, inter-
rogea Sœur Lu-
cie sur leur vie 

de famille : « Pour parler de l’ambiance de la fa-

Rapporté par le P. De Marchi dans son livre : Témoignages sur les Apparitions de Fatima.  
Chanté en France, avec la même mélodie : « Au Ciel, au Ciel, au Ciel, j’irai La voir un jour… » 
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mille que Dieu a choisie, parmi tant d’autres, pour 
nous donner cet ange terrestre que fut Jacinthe, je 
pense qu’on peut souligner l’honnêteté impeccable 
de cette famille, sa vie laborieuse, le travail des 
parents dans l’exact accomplissement de leurs de-
voirs afin de gagner le pain quotidien pour eux-
mêmes et pour les enfants que Dieu avait voulu 
leur donner. Ils recevaient chacun d’eux, non com-
me un poids ou une charge, mais comme un nou-
veau don du Ciel par lequel Dieu enrichissait leur 
foyer, comme une nouvelle âme que Dieu leur 
confiait pour la conduire sur le chemin du Ciel. C’é-
tait un foyer modèle de paix et de joie, où tous 
s’entendaient bien, où tous s’aimaient, où tous 
savaient se sacrifier pour le bien des autres. Foyer 
où la foi était vive et intensément vécue, où l’on 
savait l’inculquer dans l’âme et l’esprit des enfants 
dès l’aube de leur vie. Foyer où l’on observait très 
exactement les commandements de la loi de Dieu 
et de l’Église. Le dimanche, on ne travaillait pas ; 
on assistait avec zèle au Saint-Sacrifice de la Mes-
se et les parents y emmenaient leurs enfants. Ils 
leur enseignaient les vérités de la foi et de la doc-
trine chrétienne dès l’âge le plus tendre, les faisant 
assister au catéchisme de la paroisse pour les pré-
parer à la confession et à la sainte communion ... 
Chez eux, les jeûnes et les abstinences, nombreux 
et rigoureux en ce temps-là, étaient scrupuleuse-
ment observés par toute la famille. Après le dîner, 
le père disait les grâces, il entonnait la prière et 
tout le monde suivait ».  
 
 
 

Le respect des lois du mariage 

 

 Neuf enfants naquirent dans la famille Mar-
to, sept dans la famille dos Santos, celle de Lucie. 
Les familles nombreuses étaient désirées et si les 
saintes lois du mariage n’avaient pas été res-
pectées, comme c’est hélas le cas de nos jours 
chez tant et tant de couples, Lucie (7e enfant), 
François (8e) et Jacinthe (9e) ne seraient pas 
nés ! ... Sœur Lucie, dans son dernier livre, 
« Appels de Fatima », écrit de belles lignes à ce 
sujet : « Les deux foyers étaient bénis par le sacre-
ment de mariage ; et la fidélité entièrement gar-
dée. Les enfants, que le Seigneur leur avaient 
concédés, étaient accueillis non comme une char-
ge mais comme un don par lequel Dieu enrichissait 
leurs maisons, une nouvelle vie qui prolongera la 
leur, une nouvelle fleur qui s’épanouira dans leur 
jardin, le parfumera et le réjouira de ses arômes 
variés et des teintes de la jeunesse fraîche et sou-
riante, une autre âme que Dieu confiait à leurs 
soins, afin que la guidant sur les chemins du Ciel, 
elle fût un nouveau membre du Corps Mystique du 
Christ et un chant de louange à son éternelle gloi-
re  ». Dès le début de cet ouvrage, Sœur Lucie 
raconte avec beaucoup de simplicité et de poésie 
combien sa famille et celle de François et Jacinthe 
vivaient unies dans la foi et l’amour de Dieu. Les 
mêmes causes produisant les mêmes effets, ce 
sont des lignes à lire, à méditer, et à mettre en 
pratique pour que se multiplient les élus du Ciel ! 
(A suivre …). 
 

  Abbé Bertrand Labouche +, Directeur 

 

 Ne peut-on pas, au contraire, constater que les familles actuelles sont très fragilisées ? N’est-ce pas dû à un abandon des 
fondements que le Créateur a donnés à la famille ? La paix familiale est en effet intimement liée à l’observance des lois du ma-
riage. L’époux assume-t-il fidèlement sa responsabilité de chef de famille ? L’épouse accepte-t-elle l’autorité légitime de son 
époux ? Il faut qu’un regard de respect et de confiance se mêle au regard d’amour des épouses sur leur mari. Elles ont besoin  
de leur exemple. Quand les hommes sont dignes d’admiration, les femmes deviennent admirables de dignité, et les enfants 
s’épanouissent comme des fleurs au soleil.  
 

 Fernando Leite, Francisco de Fátima, Braga, 1986, p. 13  
 

 Au cours d’un entretien accordé à La voce di Padre Pio (mars 2015), le cardinal Carlo Caffarra raconte : « Au commence-
ment de cette mission (celle de fonder l’Institut Pontifical pour les Etudes sur le mariage et la famille), j’adressais une lettre à 
Sœur Lucie de Fatima. A ma grande surprise, je recevais quelques jours plus tard une lettre autographe, actuellement conservée 
dans les archives de l’Institut. Je n’attendais pourtant aucune réponse, je ne lui avais demandé que des prières . « N’ayez pas 
peur, ajoutait-elle, car tous ceux qui travailleront pour le caractère sacré du mariage et de la famille seront toujours combattus 
et haïs, parce que c’est l’affaire décisive ». « Elle avertissait aussi, poursuit le Cardinal, que c’était le point central, parce qu’on 
touchait là la colonne qui soutient toute la Création, la vérité sur la relation entre l’homme et la femme, et entre les généra-
tions. Quand on touche à la colonne centrale, tout l’édifice s’écroule, et c’est cela que nous voyons actuellement  ». Cité par Une 
minute avec Marie – 18 septembre 2016, mariedenazareth.com.  
 

Sœur Lucie, Appels de Fatima, I, 1  
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Carnet de famille  
 

Naissance : 
 

Marguerite 8ème enfant de Monsieur et Madame Philippe de Kermoysan née le 23 Décembre 

2016. 

Marché de Noël  
 

Monsieur l'Abbé Labouche remercie sincèrement les parents de l’école qui ont œuvré pour un marché 

de Noël tout à fait réussi, dans une ambiance chrétienne et chaleureuse. 

Vie de l’école  

Passage d’une Vierge  

pèlerine de Fatima  

en notre chapelle de Vannes : 

les 2, 3 et 4 février 2017 !  

 

Venons nombreux accueillir  

Notre Dame de Fatima ! 

Sur www.enfantsdefatima.org 

vous trouverez de belles et bonnes 

choses pour encourager vos enfants  

à suivre l'exemple  

de François et Jacinthe de Fatima. 

Courriel : enfantsdefatima@gmail.com 

 

 
 R a p p e l  d u  c a l e n d r i e r  1 e r  s e m e s t r e  2 0 1 7  

Février : Vacances vendredi 17 février soir au dimanche 5 mars soir. 

Pâques  : Vacances du Mardi 11 avril soir au lundi 1er mai soir 

Mai : Les mercredi 3, 10 (pas de cours lundi 8 mai) et 24 mai sont travaillés  

Ascension : Vacances du Mercredi 24 mai soir au dimanche 28 mai soir 

Pentecôte : Vacances du vendredi 2 juin soir au mercredi 7 juin soir 

11 juin : Fête de l’école et déjeuner paroissial au futur prieuré de Kerglas 

16 juin : Promenade scolaire des élèves - réunion des parents de l’école 

18 juin : Premières Communions 

23 juin soir : Grandes vacances 

27 juin : Grand ménage de l’école 


